
tEt, JOVPNAL DF, PPANÇdlSe

8 Y rapporte à notre histoire serait lu ne pas les détourner de la littérature Quel vilain père vous sere
et bien lu. Les Aitciens ( anadùwsi fià'nÇMSe.. On Wassure que 1 Molière je répondu.
Jae"es et Marù,,[ Oublié, les romans par exemple, dans Tartufe, et Flailert, C'est que, je l'avais remarquë
de Marmette, de Chauveau et de toute dahs Mme BJvaryý ne se -recomman- cédemment, une enfant qui a fatee
la pléîade lettrée. qui a survécu en dent guè.r.e.. aux p tit s âmes de neige, est déjà vieille et sans charme; C-0
enr'chissant notre trésor national, le que M, Prévost appelle, si spirituelle- me elle n'a pas la retenue des
Pèletixage au Pa -vangéllime de ment, dailleurs "Its petites oies blan'- nes âgées, sa convers ition,
l'abbé Cagrain. les Cýý de eume de chesl' 1 Il sera donc important de faire devient cynique. De plùs, elle soù
Lusignan, Ic s études de Buies stir le exécuter- un soignéux triage par quel- ayant de son âge le besoin généZý,'%guenay, etc., etc. ; toutes les ex- qu'un qui:ait 1 'fipreu, qui ait du goût .. et de croire et d'aimer, avec l'fipre
quises productions de Laure Conan, une coùscience.. ticistne de ceux qui ont longtemp.,les vers de Crémazie, de Fréchette, de Une jeune fille aujourdlhui surtout, 'nIl vécu-
quelques autres- bien entendu, je ne en Amérique, te saurait étrý.de son Cependant, l'intelligence fémiü-
veux faire. ici, de réclame à perswne. tempt,. si elle ne suivait attentivement aujourd'hui plus quejàmais, a"fft,

De tous ces écrits il monte un quelqueà revues, et même les jour« d'intellectualité. Eh bien, iV
souffle de patriotisme et de fQi-ý Ils naux. Sous oc rapport, comme &Ws RsSez de belles choses ýcrites, esont*sincères, ils sont cheval resques. bien d'at.tres, notre liberté est grande, minant tputesles dangereuses
Et puis, peut-étre, ils, inspireraient à ici... trop gimnde, peut-étre. Dansune soutenir et décupler sa vie.
la jeune lectrice la saine curiosité de famille. où le père lit tout ce qui se Sans approuver l'extrème li
Wjt ce qui s'est accompli de beau publie ", souvent la fille aÎnée,. ou des papas dont j'ai parlé, je liechez nous : elle voudrait approfondir même la cadette, partage ce plaisir avec reconnaitre que beaucoup de.
l'étude de notre histoire, il lui pren- lui. ttde journaux sont des sources
drait une belle rage de méýYw1'res et de r4ssablt'îsý et toujours fraiche»ý,Il croit sé.justifier d'une pareille faits, d'art,- et de scitnce à la'relations authentiques ;.elle s'aventu- libéralité par cette sentence fallacieu-
rerait dans les sérieux chapitres dý se Iln'y a pas de mauvais livres; de chacun, Il ne reste qu'à bienGarneau .... Et un jour, bieu avant Ment consulter-, 'encore, sur le c iil n'y a que mauvais lecteurs."
d'avoir dévoré toutes ros pages d'hé- "mais S'il s de mauvais lecteurs,,il faire. Fout ma Part, je n'aitdisme, elle se sentirait grandit, trans- y Ouvert en vain des périod iq.tý .W
formée, désormais très fiére de notre y adonc des livres qui ne leur soùt que le Correspondani, les Anlangue, trks afferinie dans non tradi Pas bons, comme il y a certains ali- ,bWi6eues et - littérài
tions sacrées. Nos héroînts lui au- ments bonsen eux-mémeset mauvais lyim reç, n i

posante »vue des Deux Moraient commu .ulqué leur force pour la pour certains estomacs. - Qui donc pour . sa . chronique et-
e sitbple et chrétienne, avec un fle- est.mguvaiileceurs? Tousleshom- 6 . ce

vi 'letudes at'f-"sibles- Quant auxines-et mhne toutes lei femmesfilet âe leur beauté faite de vertu. mus-teùilletons, en général, je,je suis de ceux qui croient néSs-'00nt m" e0Jý: -lecteurs par rapport à qiqu 1 vaut mieux les fuir, Ma.saire, et clrer tains écrils. e Vous, monsieur le li sSur, si j'en avais une, s, b-nous aussi bien qu'ail-
bre-pebftur, qui avez pourtant, croyez a onneleurop à tOute personne qui lit, de pos. à de gentilles choses telles que,

séder sur ses rayons l'Evangile, les vous, 'les large, vous feriez , un Feu£lles .iVet4velles, la Modetre lecteur, pour les Fiereiii de, SLactes des apôtres, etun bon abrégé de Plé pour l'article, hebdomadaire, siýèrkFrançois:, on -les mystiques aspirationsl'histoire de l'Eglise Et les clasý iques de Mme Raymond. Et n'avousýt1
Français ? Eh bien mais, jý ne les ri- de Ste-Thérése ! Mauvais lecteur, -notre

a pas fournal de Françoi«, not.,pudie pu, certes non 1 Seulement je tout lecteur lu 1 Préparé, Parce qu'Ïl. notre Albupm: 4%Ï_pa Ales voudrais en leur temps : lorsque'e "&50'tuÎlerà ' s ce qu'illit.. 1 , versel, notre indispensable Bu'ileun diwle cSur plus forte raison, polir les ouvragS, ý,%r4.rl'intelligence bien éveillée, volumes, fascicules on Fr4llç9îs.,.. d'autres, Pettt-tite
bien tuis en place, et le goùt déjà tout Profanes , oublie ou'que j'ignore?

fait ennobli, -urraient y entrer un simples feuilles - pleins de scènesPO Ne, mentionnons Pas de magi-7incm
u comm chez-eux,,en retirer un scabrtufts ou de théorie$ fausses,, se,pe ainéricidns. 'Ils ont bien, leur ujili é,

ront mauvais lecteurs les jeu es etvrai profit. Oui, les ciast-iques des di e. laÎsse à celýes que rientvers siècles offrent, la plupart, à la naifs esprits: leur jeun esque esse mèmel 1 langues étrangýres, et, quîl -néqqb
jeumme, maints chefs-d;Suvre très avec ae8.eùthi>usiasmçs, ses réves su

commencent pýr 1, 1 813944.1
P re. .... Ut vraiment, je ne connais iensibilités, prédispose à itop s'as$i0%iý sairement'

7 d'Umériqtle.- Ou l'a souvent aerméne âsse:z raisonner.PU ee Ces vieilles &moiselles quq M.' teP, à eavpir plusieurs. lmgues, eest avoi
idarcel. Prévost aom .e d'y vouloir Tin, papa 1 de:t8'amme disait, devant plusieure -Ët7 pw*s» età.
rimplfflr le:mot "iubéuý par ý'tam- un bercegu,ý qui le gonflait dl orgtiefi moyen de mieux approfondir Il idjg1ue'ý
bour" 1 Touteipis il me parait que Quanâ znà - e n. t ses, m 1 aterne

rt&ltleà Suvres -de Maîtres Peuvent quinze<a-nalje ini'laisserai thut, lîre.'ý, paraison.
q4efur aim espn*4 délicatsl de pé_ et il ajoUtait A quoi bon agir àau be.BýnaldtSl2emeut et du -dégoût' et: doivent treme'nt Il fâut atco beme sert qu'à faire de%-Imr et rjguécýiiztie Mt-ceque pout 12iaWg qt4ýM n ai ni p 14 vmspÇù n MM as oi réeubler sa,)m

4'.


